
Accueil  | Opérations  | Actualités  | BARKHANE : Entretien avec le lieutenant Guillaume, commandant le Sous-Groupement
Commandos Montagne (SGCM) de l’opération Barkhane

BARKHANE : Entretien avec le lieutenant Guillaume,
commandant le Sous-Groupement Commandos
Montagne (SGCM) de l’opération Barkhane

Mise à jour  : 15/05/2020

Entretien avec le lieutenant Guillaume, commandant le Sous-Groupement Commandos Montagne (SGCM) de
l’opération Barkhane.

Qu’est-ce qu’un équipier commando de montagne?

C’est d’abord un soldat issu des troupes de montagne appartenant à la 27eBrigade d’Infanterie de Montagne (27e BIM).
Chaque régiment de la brigade alpine possède une section qu’il  détache auprès du Groupement Commandos Montagne
(GCM). C’est aussi un soldat qui est sélectionné sur ses qualités physiques, ses qualités intellectuelles, sa rusticité et son
état d’esprit. Après des tests de sélection qui durent une semaine environ, le jeune commando entame une formation initiale
de quinze semaines. C’est une formation longue et exigeante et certains ne vont pas jusqu’au bout. Mais c’est indispensable
pour qu’un commando puisse appréhender l’ensemble des savoir-faire montagne qu’il doit acquérir avant d’être engagé en
opération.

Comment est constitué le SGCM que vous commandez ici à Barkhane ?

A Barkhane, le sous-groupement commandos montagne est composé d’une quarantaine d’équipiers répartis en plusieurs
groupes qui travaillent  en interarmes et de manière autonome. Chaque groupe est renforcé de spécialistes  du génie et
d’observateurs d’artillerie,  capables d’interagir  avec  les  aéronefs.  Au sein  des groupes,  on  trouve  aussi  des  tireurs  de
précision, pouvant être employés soit au sol, soit depuis un hélicoptère Gazelle en tant que tireur embarqué.

Pour coordonner ces groupes sur le terrain, le SGCM dispose d’un détachement de liaison tactique (DL TAC), dont je suis le
chef. Ce DL TAC compte également un Joint Terminal Attack Controller (JTAC), chargé entre autres, de guider les chasseurs
pour effectuer des frappes air-sol lorsque cela est nécessaire. Enfin, il dispose d’un médecin, d’un infirmier et d’un chef de
cellule radio, spécialiste des liaisons satellitaires.

Particularité de la force Barkhane, le SGCM est subordonné au Groupement Tactique Désert Aérocombat (GTD-A).
Pour quelle raison ?

Très clairement, dans le cadre de l’aérocombat,  nous constituons la composante terrestre du GTD-A. Ainsi, fort  de ses
capacités interarmes et de sa puissance de feu conséquente, le SGCM permet au GTD-A de prolonger son action au sol, lors
des opérations aéroterrestres qu’il  conduit.  Cette  intégration du SGCM au GTD-A est  effective depuis quatre  ans déjà.
Auparavant, les équipes GCM assuraient l’extraction immédiate (IMEX) des équipages, en cas de problème. Il y a donc une
histoire  commune,  une  continuité   et  une  vraie  connaissance  mutuelle  entre  les  équipages  et  les  commandos,  nous
permettant de gagner en réactivité et en efficacité.

Quel genre de missions vous confie le GTD-A ?

En premier lieu, il y a des missions permanentes d’alerte globale : le SGCM est en mesure d’effectuer des missions dites
d’opportunité, en étant engagé sur très court préavis. Il faut savoir que les commandos sont en alerte 24h/24 et 7j/7, prêts à
être engagés sur court préavis. Notre proximité et notre intégration au sein du GTD-A rend possible une telle réactivité. Nous
connaissons tous les équipages, nous savons lequel est d’alerte, quelles sont les capacités d’emport des machines…De ce
fait,  le  dialogue  est  très  aisé.  Nous  assurons  aussi  de  façon  permanente  les  missions  IMEX  des  équipages  en  cas
d’atterrissage d’urgence, et enfin, nous avons un ou deux tireurs de précision qui participent aux missions d’Interception Tir
de Précision (ITP). Ils sont formés pour cela et font partie des équipages des hélicoptères Gazelle.

Viennent  ensuite  les  missions  commandos  planifiées,  avec  des  déposes  sur  le  terrain  par  des  opérations  héliportées
classiques, au plus loin, suivies d’une infiltration à pied sur un objectif ciblé. Un autre type de mission qui nous est confié est
la Patrouille de Recherche et d’Action dans la Profondeur (PRAP). Là, on revient aux fondamentaux de la rusticité des
commandos et on part, pour plusieurs jours, à bord de nos pick-up, pour chercher du renseignement et lutter contre les
Groupes Armés Terroristes (GAT).

Pour terminer, selon vous quelles sont les qualités essentielles d’un bon équipier commando montagne ?
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out quelqu’un qui reste humble face à l’environnement et face à l’adversaire. Quelqu’un qui ne pêche pas
nce, et enfin, quelqu’un de malin. C’est ce que j’attends de mes commandos.

s lesquelles les commandos montagne sont engagés démontrent toute la pertinence de leur emploi en
arienne. Récemment encore, lors d’une opération menée par le GTD-A dans la zone des trois frontières,
s commandos, appuyés par des drones et des chasseurs, ont permis de mettre plusieurs terroristes hors

de combat et de détruire une dizaine de motos, de l’armement et du matériel militaire, contribuant ainsi à maintenir la forte
pression de Barkhane sur les GAT.

Conduite par les armées françaises, en partenariat avec les pays du G5 Sahel, l’opération Barkhane a été lancée le 1er août
2014. Elle repose sur une approche stratégique fondée sur une logique de partenariat avec les principaux pays de la bande
sahélo-saharienne (BSS)  : Burkina-Faso, Mali, Mauritanie, Niger, et Tchad.  Elle regroupe environ 5100 militaires dont la
mission consiste  à lutter contre  les groupes armés terroristes et à soutenir les forces armées des pays partenaires afin
qu’elles puissent prendre en compte cette menace.

Sources : État-major des armées
Droits : EMA
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